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gers dans le voifinage de la cité de Montréal, dont les noms y fon:
Joufignés, .t été préfentée à la Chambre par Mr. Cha6oillcz, laquelle a
été reçue ec lue,

EXPOSANT-Que depuis vingt années et au delà, les Pétitionaires
auroient fans interruption reçu et fouffert des dcmmages et torts confi.-
dérables, provenant de certains Infeétes connus fous le nom de Ch'enilles
,'rpcnteuses, qui dévoreroient chaque prinrems les arbres fruitiers de
leurs vergers et jardins, au grand préjudice des pétitionaires et autres
propriétaires de rerreins complantés d'arbres fruiriers, nonobftant les
grandes précautions et les travaux et frais confidérables, que leur occa-
lioneroit ce fléau deftruûeur, dont ils n'ont jusqu'à préfent pu trouver
moyen d'arrêter les ravages, qu'en fecouant les arbres et en induiiant
le tronc avec du goudron, dans lequel ils fe collent en remontant,
et y meurent.

Nonobflant toutes ces précautions qui leur deviennent extrêmement
couteufes, les Pétitionaires voyent annuellement avec douleur, que le
fruit de leurs labeurs cil perdu, par la négligence et l'indifférence de
leurs voifins aufli propriétaires de vergers, qui refufent de co-operer
avec eux à détruire ces inièdes nuifibles qui, étant chaßfés par le vent
dans les arbres des laborieux Pétitionaires, au moyen des longs fils qui
les tiennent, voyent leurs arbres fruitiers dévorés de nouveau, et le fruit
de leur induftrie abfolument perdu.

Les Pétitionaires concluent donc très refpcucufement à fupplier
Ceite Chambre, dans fa Séance Légiflatrice, de prendre en conidéra-
tion leur préfente Requête, et d'adopter tels moyens qu'elle jugera,
dans fa fageffe, néceffaires pour foulager le Pétitionaires, et appliquer
un remede convenable à leurs jultes fujets de plaintes.

Sur motion de Mr. Chaboillez, lecondé par Mr. Roi Portelance,

RESOLU, Que la dite Requéte foit référée à un Comite de cinq Mem.
bres, pour en examiner la matière, et en faire rapport à la

S 2 Cham.-


